
 

 

Projet oral 

Lire un récit à voix haute 

 

Il passa au travers des arbrisseaux, et il aperçut la porte qu’ils cachaient.  

Il se présenta devant, et dit : « Sésame, ouvre-toi. »  

Dans l’instant la porte s’ouvrit toute grande. 

Ali Baba s’était attendu à voir un lieu de ténèbres et d’obscurité ;  

mais il fut surpris d’en voir un bien éclairé, vaste et spacieux,  

creusé de main d’homme, en forme de voûte, qui recevait la lumière  

du haut du rocher par une ouverture. Il vit de grandes provisions  

de nourriture, des ballots de riches marchandises, des étoffes de soie et  

de brocard, des tapis de grande valeur, et surtout de l’or et de l’argent,  

entassés en piles, et dans des gros sacs de cuir posés les uns sur les autres.  

À voir toutes ces choses, il lui parut qu’il y avait non pas de longues années,  

mais des siècles que cette grotte servait de retraite à des voleurs  

qui avaient succédé les uns aux autres.  

 

« Ali Baba et les quarante voleurs », Les Mille et Une Nuits, 

d’après la traduction d’Antoine Galland, 1704-1717. 


